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Angers
CONTACT
Le journaliste Jean Goblet 
tiendra une séance de 
dédicaces pour la sortie de son 
livre « Les Cartons à 
chaussures », samedi 
16 octobre, de 15 heures à 
18 heures, à la librairie 
Contact, rue Lenepveu à 
Angers. L’ouvrage, conduit 
comme un polar, relate une 
enquête journalistique dans la 
Champagne berrichonne. 

A RETENIR

L’image peut paraître banale. Ou du
moins habituelle dans la chronique
pêche. Il n’empêche ! La prise mérite
de prendre la pose.
Alain Dasse et son frère Rémy se sou-
viendront longtemps de cette mati-
née passée au bord du Loir, près de
Soucelles. « Vers 10 heures, il y a eu
une violente secousse sur une canne à
carnassier », évoque le pêcheur. Après
un long combat de 25 minutes, un
brochet de 13 kg pour 1 mètre 22 a
été sorti des eaux, « avec une épuisette
démesurée »…

Mon œil
« Violente secousse »

Une femme blessée à 
scooter à Saint-Saturnin
Les sapeurs-pompiers ont se-
couru une femme d’une qua-
rantaine d’années, vendredi soir
vers 20 h 45 à Saint-Saturnin-
sur-Loire. Alors qu’elle circulait
à scooter, elle a chuté et s’est
brûlée au ventre avec le pot
d’échappement.

Faits diversf

Afin d’accompagner les organi-
sations industrielles dans leur dé-
marche de compétitivité, le Cnam
des Pays de la Loire propose
un cycle de conférences men-
suelles. Le premier rendez-vous,
mardi 12 octobre à 18 heures à
Angers, sera dédié à « la mesure
de la performance industrielle
et logistique ». La plupart des
entreprises manquent en effet
d’indicateurs et ne savent pas
comment mesurer la contribu-
tion de leur performance opé-
rationnelle aux résultats finan-
ciers. Une démarche pragma-
tique, comprenant une métho-
dologie conçue pour les PME
et les grandes entreprises ainsi
que le référentiel Supply Chain
Meter® dans lequel plus de 400
indicateurs financiers, commer-
ciaux, opérationnels, environ-
nementaux et sociaux ont été
documentés, est en cours de
déploiement dans plusieurs en-
treprises. Au cours de la confé-
rence, ces différents éléments et
résultats seront présentés par
Thierry Jouenne, professeur as-
socié au Cnam à Paris.

Entrée gratuite,
inscription sur Internet :

www.cnam-paysdelaloire.fr.
Tél. : 02 41 66 10 56.

Economief

Comment mesurer la 
performance industrielle 
et logistique ?

Pèlerinage. Le traditionnel 
Pèlerinage du Christ-Roi à 
Lourdes aura lieu les 23, 24 et 
25 octobre. Renseignement au 
02 41 74 12 78.

En breff

PRATIQUE

Urgences f

Pompiers. 18.
Police secours. 17.
SAMU (urgences vitales). 15.
Médecin de garde (urgences non 
vitales). 02 41 33 16 33 et maison 
médicale, 2, avenue de l’Hôtel-Dieu 
02 41 32 54 49, tous les soirs de 
20 heures à minuit, le samedi de 
14 heures à minuit et les jours fériés 
de 8 heures à minuit.
Urgences CHU. 02 41 35 37 12.
Urgences Clinique de l’Anjou. 
02 41 44 70 70.
Urgences dentaires . 02 41 87 22 53.
Centre antipoison. 02 41 48 21 21.
Clinique de la main. 02 41 86 86 41.
Pharmacie de garde. 3237. 

LOISIRSf

Piscines. Jean-Bouin, de 9 heures à 
13 h 45. Monplaisir, La Roseraie et 
Bertin, de 9 heures à 12 h 45. Belle-
Beille, de 9 heures à 12 h 45 et de 
14 heures à 16 h 45.
Patinoire. De 10 heures à midi et de 
15 heures à 18 heures.

Recueilli par Mélanie LE BELLER
redac.ralliement@courrier-ouest.com

«
Quand j’ai commencé, l’été der-

nier, à faire des allers-retours entre 
Paris et Angers, je me suis mise 

dans l’état d’esprit d’arriver ici comme 
dans une ville étrangère que je ne 
connais pas et de faire comme si je 
venais à Angers pour faire un repor-
tage. La deuxième fois, je suis allée 
à l’hôtel d’Anjou et j’ai commencé à 
vivre 48 heures comme une touriste.
Pour la première matinée, je suis al-
lée au Musée des beaux-arts. Ce jour-
là, il devait être 10 h 30 du matin et
j’étais toute seule avec un touriste
japonais. C’est quelque chose d’ex-

ceptionnel, qui
n’arrive jamais
à Paris. Dans la
foulée, j’ai dé-
couvert le café
des Orfèvres
qui est devenu

un des endroits où je passe à chaque
fois que je viens pour un café ou un
déjeuner. C’est un des premiers en-
droits que j’ai découvert.
Le Jardin des plantes a été l’une des
premières choses que je suis venue
voir ici. J’adore voir les animaux en
pleine ville, je trouve ça très incongru. 
Ici, on voit des perruches, des lapins,
des chèvres, des canards. Je trouve
ce jardin très anglo-saxon dans son
agencement. Il me rappelle celui
de Paris mais moins fouillis et plus
londonien.
Quelque chose de très important que
je ne fais plus à Paris, c’est prendre
mon vélo.
Quand j’avais 17 ou 18 ans, je fai-
sais tout à vélo. J’ai vu qu’il y avait
des pistes ici le long de la Loire. Si on
veut faire 80 km en vélo, c’est plus
sympa.
Un tramway va être construit en
2011. C’est quelque chose qui change
le centre-ville. J’ai vu les travaux place
du Ralliement, je trouve que ça donne
une espèce de vie, une atmosphère
sur une place qui va devenir un point
de rencontre incontournable, un QG.
Dans une ville, c’est important, cela
donne une place dynamique.

Sur cette place du Ralliement, il y a un
truc que j’ai adoré, c’est la mosaïque
Tati à l’entrée du magasin. Quand je
l’ai vu, ça m’a rappelé toute mon a-
dolescence quand j’allais acheter
des livres rue de Rennes. Une autre
boutique qui m’a plu, c’est la Petite
Marchande rue Saint-Aubin. Elle a des
objets que je trouvais en petite quan-
tité à Paris et que je trouve ici comme
à Londres.
J’ai beaucoup arpenté l’hyper centre

puisque c’est là où je vais habiter. Ce
qui me plaît, c’est tout le côté vieux
bistrot, les vieilles banquettes, les
tables en bois comme on avait dans
le Quartier latin. J’avais l’impression
de retourner dans les bars où j’al-
lais quand j’étais au lycée ou à l’é-
cole de journalisme. Tout ce que j’a-
vais à Paris n’existe plus et je le re-
trouve ici à chaque fois que je viens.
Ici, on prend le bon de Paris qui est
un centre névralgique, et le bon d’une

ville de province dans laquelle on va
pouvoir prendre le temps d’aller au
théâtre, au cinéma, dans une biblio-
thèque ou un musée. Le luxe de pas-
ser deux heures dans un musée, c’est
quelque chose de rarissime à Paris !
L’autre jour, je passais devant les 400
Coups et je vois des séances de ci-
néma à 11 heures. A Paris, je vais
toujours à des horaires décalés le di-
manche matin. Je retrouve ici ce que
j’avais là-bas. Ici, il y a des trucs qui

me tutoient, comme l’architecture,
des endroits où je me sens à l’aise. Il
y a très peu de villes comme celles-là
dans le monde.
Je m’apprête donc à sauter le pas sans
aucune appréhension, pour prendre
du recul et élargir mes horizons par
rapport aux Parisiens. Quand je dis à
mes amis que j’ai fait ce choix, ils me
disent que je vais m’isoler. Là je leur
réponds : « Ceux qui m’aiment pren-
dront le train ».

MON ANGERS À MOI

« Un endroit où je me sens à l’aise »
Anne Eveillard, journaliste, vient de quitter Paris pour vivre à Angers. Premières impressions sur son nouvel environnement.

Angers, rue Saint-Laud, mercredi 6 octobre. Au bar du centre, Anne Eveillard a retrouvé un vrai bistrot de quartier. « J’y ai déjà ma place. Quand vous rentrez,
c’est la première banquette, où il y a un portrait de Joe Strummer, le leader des Clash. » Photo CO - Yolande MIGNOT.

« Ceux qui 

m’aiment 

prendront

le train »

»
LES LIEUX QU’ELLE PREFERE REPÈRES 

Le Musée des beaux-arts. « Il y a des œuvres de Watteau qui me touchent
beaucoup. Cela a été l’une des premières expos que j’ai vue au Grand Palais,
quand  j’avais une quinzaine d’années. Et l’accrochage est clair et lumineux. »

Photo CO - Yolande MIGNOT

La Petite Marchande, rue Saint-Aubin. « C’est une boutique où j’achète 
des objets d’une marque anglaise que je trouvais seulement en petite quantité
à Paris. Ici, je les trouve comme à Londres. »

Photo CO - Yolande MIGNOT Anne Eveillard a 40 ans. Elle est céli-
bataire et sans enfant.
16 octobre 1969 : naissance à
Paris.
1988 : baccalauréat au Lycée
Montaigne, à Paris.
1989 : elle entre à l’Ecole supérieure
de journalisme de Paris et devient pi-
giste pour des magazines féminins
(Vogue, Marie France) et médicaux
(Que Choisir Santé, Panorama du
médecin).
1999 : directrice éditoriale du livre
du Dr Véronique Vasseur : « Médecin-
chef à la prison de la Santé », aux édi-
tions Le Cherche-Midi.
2007 : première visite à Angers, pour
un portrait du photographe Daniel
Jouanneau.
Décembre 2009 : elle créé le blog
« Une épok formidable » (www.1-e-
pok-formidable.fr) puis la rubrique « A
1 h 30 de TGV » en août 2010 consa-
cré à sa découverte d’Angers.
Août 2010 : reprend ses études pour
un master information-communi-
cation à l’Université catholique de
l’ouest.


